
EVIDENCE TÉMOIGNAGES

OTTAWA, Wednesday, May 8, 2024 OTTAWA, le mercredi 8 mai 2024

The Standing Senate Committee on Foreign Affairs and
International Trade met with videoconference this day at
4:29 p.m. [ET] to examine and report on Canada’s interests and
engagement in Africa.

Le Comité sénatorial permanent des affaires étrangères et du
commerce international se réunit aujourd’hui à 16 h 29 (HE),
avec vidéoconférence, pour examiner, pour en faire rapport, les
intérêts et l’engagement du Canada en Afrique.

Senator Peter Harder (Deputy Chair) in the chair. Le sénateur Peter Harder (vice-président) occupe le fauteuil.

[English] [Traduction]

The Deputy Chair: Good afternoon. My apologies and thank
you to our witnesses for waiting while we were in the chamber
voting on an important matter. I wish to begin by asking senators
to introduce themselves.

Le vice-président : Bonjour. Je remercie les témoins de nous
avoir attendus pendant que nous étions au Sénat pour voter sur
une affaire importante. Toutes mes excuses pour ce contretemps.
Avant de commencer, j’inviterais les membres du comité à se
présenter.

[Translation] [Français]

Senator Gerba: Amina Gerba, senator from Quebec. La sénatrice Gerba : Amina Gerba, sénatrice du Québec.

[English] [Traduction]

Senator Ravalia: Mohamed Ravalia, Newfoundland and
Labrador. Welcome.

Le sénateur Ravalia : Mohamed Ravalia, de Terre-Neuve-et-
Labrador. Bienvenue.

Senator Woo: Yuen Pau Woo, British Columbia. Le sénateur Woo : Yuen Pau Woo, de la Colombie-
Britannique.

Senator Coyle: Mary Coyle, Antigonish, Nova Scotia. La sénatrice Coyle : Mary Coyle, d’Antigonish, en Nouvelle-
Écosse.

Senator M. Deacon: Marty Deacon, Ontario. Welcome. La sénatrice M. Deacon : Marty Deacon, de l’Ontario.
Bienvenue aux témoins.

Senator Boniface: Gwen Boniface, Ontario. La sénatrice Boniface : Gwen Boniface, de l’Ontario.

Senator Richards: David Richards, New Brunswick. Le sénateur Richards : David Richards, du Nouveau-
Brunswick.

The Deputy Chair: I wish to welcome all of you as well as
the people across Canada who may be watching us on SenVu.

Le vice-président : Je souhaite la bienvenue aux sénateurs,
aux témoins et aux personnes qui nous regardent sur SenVu un
peu partout au Canada.

Colleagues, we are meeting today in continuation of our
special study on Canada’s interests and engagement in Africa.
Today, we have the pleasure of welcoming Nola Kianza,
President and Chief Executive Officer of the Canadian Council
on Africa; Souad Elmallem, Chief Executive Officer of 6temik;
and, as an individual, Hippolyte Fofack, Parker Fellow, United
Nations Sustainable Development Solutions Network, Columbia
University.

Chers collègues, nous nous réunissons aujourd’hui pour
poursuivre notre étude spéciale sur les intérêts et l’engagement
du Canada en Afrique. Nous avons le plaisir d’accueillir M. Nola
Kianza, président-directeur général du Conseil canadien pour
l’Afrique, Mme Souad Elmallem, présidente-directrice générale
de 6temik, et à titre personnel, M. Hippolyte Fofack, titulaire de
la bourse Parker, Réseau de solutions pour le développement
durable des Nations unies, Université Columbia.

Thank you for taking the time to be with us, and we look
forward to your remarks. We will invite each of the witnesses to

Merci d’avoir pris le temps de vous joindre à nous
aujourd’hui. Nous avons hâte de vous entendre. Nous invitons
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make an opening statement as brief as possible — but we do
want to hear from you — and we will begin with Mr. Kianza.

chaque témoin à prononcer une déclaration liminaire la plus
brève possible — mais nous voulons tout de même vous
entendre. Nous allons commencer par M. Kianza.

Nola Kianza, President and Chief Executive Officer,
Canadian Council on Africa: Honourable chair, senators and
members of the committee, thank you very much for this
privilege to be here. I say “privilege” because this is an
important issue that we are dealing with. I see both houses have
been tackling this issue, so this is very important. It is important
because the Canadian Council on Africa — the organization that
I represent — was established to promote trade and economic
development between Canada and the continent of Africa, which
is daunting — 54 countries versus one country here, and about
1.2 billion people versus 40 million people respectively. So you
can see the situation there.

Nola Kianza, président-directeur général (Conseil
canadien pour l’Afrique) : Monsieur le vice-président,
honorables sénateurs, merci beaucoup de me donner le privilège
de témoigner aujourd’hui. Je dis « privilège » parce que nous
traitons d’un sujet important, qui attire d’ailleurs l’attention des
deux Chambres. Ce sujet est capital parce que le Conseil
canadien pour l’Afrique — l’organisme que je représente — a
été établi pour accomplir la tâche titanesque de promouvoir le
commerce et le développement économique entre le Canada,
dont la population est de 40 millions d’habitants, et le continent
africain, qui compte 54 pays et une population d’environ
1,2 milliard. Voilà le portrait général.

The way we do our business is that we take trade missions to
Africa. We host missions here. We organize conferences, and we
try to bring information because, for us, what is business?
Business is basically to buy and sell. That’s what it is if we put it
very simply.

Nos opérations consistent à entreprendre des missions
commerciales en Afrique. Nous accueillons aussi des missions
au Canada. Nous organisons des conférences et nous essayons de
faire circuler les informations parce que les affaires pour nous
consistent essentiellement à acheter et à vendre. Je vous ai décrit
en termes simples notre mission.

In order to buy and sell, we need information. We need
information about who is buying and who is selling. For us, we
came to understand that Africa is a huge market and potential for
Canada. We are talking about 60% of arable land on that
continent, almost 40% of natural resources on that continent and,
as I mentioned, 1.2 billion people. With the signing of the
African Continental Free Trade Area, or AfCFTA, Agreement,
we are talking about the size of the market GDP being almost
$2.4 trillion. This is a very large market.

Pour acheter et vendre, nous avons besoin d’informations.
Nous devons savoir qui achète et qui vend. Nous avons compris
que l’Afrique est un immense marché qui présente des
possibilités énormes pour le Canada. Le continent compte
environ 60 % des terres arables et presque 40 % des ressources
naturelles mondiales. Comme je viens de le dire, sa population
s’élève à 1,2 milliard d’habitants. La signature de l’accord
établissant la Zone de libre-échange continentale africaine
représente un marché au PIB combiné de presque 2,4 trillions de
dollars. C’est un marché immense.

When we look on the Canadian side, we have had a good
relationship with the continent for many years. In Canada, we
have expertise and know-how. Canada has expertise in a number
of the sectors that Africa is developing. Our organization has the
privilege to work across Canada. We have representation across
Canada. As we speak, I have my colleagues in Alberta right now
who are working with both the provincial and federal as well as
the City of Calgary. We have a steering committee there that is
working.

Du côté canadien, nous entretenons une bonne relation avec le
continent depuis de nombreuses années. Le Canada possède un
savoir-faire et une expertise dans plusieurs secteurs en
développement en Afrique. Le Conseil canadien pour l’Afrique a
le privilège de conduire des activités et de compter des
représentants partout au Canada. En ce moment, mes collègues
qui se trouvent en Alberta travaillent avec la province, le fédéral
et la Ville de Calgary. Nous avons aussi un comité directeur dans
la région.

I will give you examples of the way we have been working.
Initially, we were focused on working only with our members,
but now we have been working with other industry associations.
Today, as we speak, the Canadian Council on Africa has a
partnership with the Toronto International Film Festival, where
we are putting up a pavilion for Africa. The Canadian Council on
Africa has signed an agreement with Fertilizer Canada to look at
the area of agriculture. The Canadian Council on Africa has a
relationship with colleges and universities. We work in
partnership in Calgary. We have a relationship with the

Je vais vous donner des exemples de notre façon de travailler.
Initialement, nous nous concentrions exclusivement sur nos
membres, mais aujourd’hui, nous travaillons avec d’autres
associations dans le secteur. Le conseil a établi un partenariat
avec le Festival international du film de Toronto qui s’est soldé
par la mise en place d’un pavillon pour l’Afrique. Nous avons
signé un accord avec Fertilisants Canada pour examiner les
possibilités dans le secteur agricole. Nous avons noué également
des relations avec les collèges et les universités et nous
travaillons en partenariat à Calgary. Le conseil a aussi des liens
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Government of Quebec. We have a relationship with the
Government of Manitoba, and the list goes on. We are working
across Canada with everyone.

avec les gouvernements du Québec et du Manitoba, et j’en passe.
Nous collaborons avec tout le monde partout au Canada.

Because of the time limit, I have submitted a number of events
that we have done here to showcase the Canadian Council on
Africa.

En raison des contraintes de temps, je vous ai soumis une liste
d’événements que nous avons organisés au pays pour faire
connaître le Conseil canadien pour l’Afrique.

I will mention this: Why Africa? This is a market that we
cannot ignore. It is a sizable market. I’m not here to advocate for
Africa. I want to make it clear that I’m here to advocate for the
Canadian companies, because I believe in what Canadians can
offer. We have technology. We have know-how. We have
expertise. Our economy here in Canada is made up of the small
and the medium. The small are the drivers, and we can
understand business with Africa much better. We can deal with
Africa more easily.

Vous vous demandez peut-être pourquoi nous devrions nous
intéresser à l’Afrique. Je répondrais que ce continent présente un
marché non négligeable que nous ne pouvons pas ignorer. Je ne
suis pas ici pour faire de la publicité pour l’Afrique. Je suis ici
pour défendre les intérêts des entreprises canadiennes parce que
je suis convaincu que le Canada a beaucoup à offrir. Nous avons
les technologies, le savoir-faire et l’expertise. L’économie
canadienne repose sur les petites et moyennes entreprises.
Comme les petites entreprises sont des moteurs économiques au
pays, le Canada est bien placé pour comprendre comment faire
des affaires en Afrique. Il est en mesure de traiter plus facilement
avec ce continent.

The situation that we face most of the time here in Canada is
that our focus has been in the area of development. We have
done really well in the area of development. But where we have
lagged is in the area of economic development.

La situation dans laquelle nous nous trouvons au Canada
découle la plupart du temps de l’attention que nous avons portée
au développement. Nous avons brillé dans cette filière, mais
nous accusons du retard dans le secteur du développement
économique.

I’m not here to say that we have not done anything. We have
done some things. In terms of trade, we are seeing that
investment is growing slightly. We have only about
16 embassies, but I think we can do much better.

Je ne suis pas ici pour dire que le bilan du Canada est nul.
Nous avons accompli plusieurs choses. Les investissements
commerciaux connaissent une légère augmentation. Nous avons
quelque 16 ambassades sur le continent, mais nous pouvons faire
bien mieux.

There are a number of things that we can do. But where do we
have an issue here? I think it’s a question of mindset. We have
focused too much on development, and we have to look at
business now. We have to change the mindset in order to look at
how we can address Africa. There is no policy today. It’s
because our mindset is still on trying to help. Africa has made it
clear to us that they don’t need help. They want to develop their
economies, and they are looking to Canada to help them on how
they can develop these economies, and that’s basically what I
would like to bring here.

Nous pouvons réaliser un certain nombre de choses. Pourquoi,
alors, n’avançons-nous pas? À mon avis, c’est une question
d’attitude. Nous avons consacré trop d’efforts au développement,
si bien qu’aujourd’hui, nous devons diriger ces efforts vers le
commerce. Il faut adopter une philosophie qui nous amène à
étudier les possibilités en Afrique. Aucune politique en ce sens
n’a été mise en place parce que nous sommes encore animés par
la volonté d’aider. Pourtant, les pays d’Afrique nous ont dit
clairement qu’ils n’avaient pas besoin d’aide. Ils veulent
développer leur propre économie. Ils souhaitent que le Canada
leur montre comment y arriver. Voilà essentiellement le point de
vue que je veux véhiculer aujourd’hui.

The only thing that we need to look at here is that we have to
go from pronouncement — my guess is that’s where we have the
problem most of the time. When the decisions are made from —

La seule chose que nous devons considérer est de délaisser les
déclarations — je devine que c’est là que réside en grande partie
le problème. En fait, lorsque les décisions sont prises...

The Deputy Chair: I’m going to have to stop you there. I
have given you more than five minutes. I’m anxious that we hear
from all of our witnesses and also have time for questions. I’m
sure you will get some of your points in when questions are
addressed to you.

Le vice-président : Je dois vous interrompre. Je vous ai
accordé plus de cinq minutes. Je veux que nous entendions tous
les témoins et que nous ayons également du temps pour les
questions. Je suis certain que vous pourrez traiter des autres
points que vous vouliez soulever lorsque vous répondrez aux
questions.
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[Translation] [Français]

Souad Elmallem, Chief Executive Officer,
6temik: Mr. Chair, honourable senators, thank you for this
valuable opportunity to speak to you about Canada-Africa
relations.

Souad Elmallem, présidente-directrice générale, 6temik :
Monsieur le président, honorables sénateurs, je vous remercie
infiniment de cette précieuse occasion de m’exprimer devant
vous sur les relations Canada-Afrique.

I’m Souad Elmallem. I’m the founding president of 6temik, a
Canadian company that works on internationalizing
manufacturing and service companies by launching them in other
countries, particularly in Africa, in three different ways. These
ways are competitive manufacturing capacity, optimal capacity
to access international markets and flexible satellite teams
that provide remote access to teams of high-performing
professionals.

Je suis Souad Elmallem, présidente fondatrice de 6temik, une
entreprise canadienne qui œuvre à l’internationalisation des
entreprises manufacturières et de services en les déployant dans
d’autres pays, particulièrement en Afrique, de trois manières
différentes : la capacité manufacturière compétitive, la capacité
optimale d’accès aux marchés internationaux et des équipes
satellites agiles, qui assurent un accès à distance à des équipes de
professionnels performants.

These specific skills were acquired through my experience in
setting up a Bombardier aerospace plant in Morocco, from the
vision to the delivery and final construction. This achievement
on African soil earned me a recognition dear to my heart. I was
awarded the Wissam of great national merit by the Sovereign of
Morocco, King Mohammed VI.

Ces expertises particulières sont nées de mon expérience de
déploiement d’une usine de Bombardier aéronautique au Maroc,
et ce, de la vision jusqu’à la livraison et à la construction finale.
Cette réalisation en terre africaine m’a valu une reconnaissance
chère à mon cœur, celle du Wissam du Grand mérite national,
des mains du souverain du Maroc, le roi Mohammed VI.

I’m also the president of the Union of Actions for Africa, or
UAA, a Canadian organization established by the African
diaspora in 2021. Our mission is to unify and structure actions by
creating high-impact projects aligned with the United Nations’
17 sustainable development goals. The founding members of
the UAA, most of whom are Canadians of African origin, have
180 years of combined experience. We take concrete, effective
and impactful action, as demonstrated by our contribution to
Africa’s great green wall project.

Je suis également présidente de l’Union des actions pour
l’Afrique (UAA), une organisation canadienne établie par la
diaspora africaine en 2021. Notre mission est d’unifier les
actions et de les structurer en créant des projets à fort impact,
alignés avec les 17 objectifs de développement durable des
Nations unies. Les membres fondateurs de l’UAA, d’origine
africaine, qui sont pour la plupart des Canadiens, cumulent
180 années d’expérience. Nous agissons concrètement,
efficacement et avec impact, comme en témoigne notre
contribution au grand projet africain de la Grande muraille verte.

One of my other key roles is in governance. I serve as a
director of certified companies, sit on a number of major boards
of directors and chair some of those boards.

Un de mes autres chapeaux pertinents est la gouvernance,
puisque je suis administratrice de sociétés certifiées, que je siège
à des conseils d’administration d’importance et que j’en préside
certains.

I firmly believe that Canada must embark on a new pragmatic
and mutually beneficial approach to business partnerships, built
on a win-win foundation. Traditional aid must shift towards
strategic investments that serve the long-term interests of Canada
and the African countries.

Je suis fermement convaincue que le Canada doit s’engager
dans une nouvelle logique de partenariat d’affaires pragmatique
et mutuellement bénéfique, basée sur une posture gagnant-
gagnant. L’aide traditionnelle doit évoluer vers des
investissements stratégiques qui servent les intérêts à long terme
du Canada et des pays africains.

For Africa and Canada to work together successfully, it’s vital
to establish a solid partnership focused on economic
development and high-impact projects. Sectors that create value
and jobs are key to this approach.

Dans le contexte d’une collaboration fructueuse entre
l’Afrique et le Canada, il est essentiel de dessiner les contours
d’un partenariat solide, axé sur le développement économique et
sur des projets à fort impact. Les secteurs créateurs de valeurs et
d’emplois sont au cœur de cette démarche.

I would like to propose the following four main steps to
making this vision a reality.

Je voudrais proposer les quatre axes majeurs suivants pour
concrétiser réellement cette vision.
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There’s talk of a Canadian council of the African diaspora,
inspired by the American model. This council’s mission would
involve building a road map for partnerships with each African
country, setting the parameters of these partnerships and
implementing them faster, while strengthening a solid and
legitimate economic diplomacy.

On parle d’un conseil canadien de la diaspora africaine inspiré
du modèle américain. Ce conseil aurait pour mission de bâtir la
feuille de route des partenariats avec chacun des pays africains,
d’en définir les paramètres et d’en accélérer l’implantation, tout
en renforçant une diplomatie économique solide et légitime.

The second step is a project bank. The first phase could
involve launching an initiative to identify and develop at least
54 high-impact structuring projects for each African country
based on their specific realities. This bank should be fed on an
ongoing basis. It should grow in harmony with local results and
realities.

Le deuxième point est une banque de projets. Comme
première phase, on pourrait développer une initiative qui viserait
à identifier et à développer au moins 54 projets structurants à fort
impact pour chaque pays africain en adéquation avec leurs
réalités spécifiques. Cette banque devrait être nourrie au fur et à
mesure et évoluer de façon harmonieuse avec les résultats et les
réalités locales.

A Canada-Africa investment fund, with a clear mission and a
bold plan, would serve as a catalyst to set this project bank in
motion.

Un fonds d’investissement canado-africain, avec une mission
claire et un plan audacieux, serait un catalyseur pour mettre en
branle cette banque de projets.

The fourth step would involve establishing training and
innovation hubs in order to share the expertise needed to build a
skilled workforce and encourage empowerment through local
solutions. These hubs would promote education, job training,
research and technological development. This would help
Canada take a socially responsible approach to accessing
Africa’s human resources, without bleeding the continent of its
talent.

Le quatrième point, ce serait d’établir des centres de formation
et d’innovation afin de transférer le savoir-faire pour former une
main-d’œuvre qualifiée et encourager l’autonomisation au
moyen de solutions locales. Ces centres favoriseraient
l’éducation, la formation professionnelle, la recherche et le
développement technologique, ce qui permettrait au Canada
d’être socialement responsable dans sa façon d’accéder aux
ressources humaines africaines, sans pour autant saigner le
continent de ses talents.

For this partnership to succeed, it must channel the interests of
a number of players, including the Canadian and African
governments, the Canadian and African private sectors, the
financial institutions and the African diaspora in Canada.

Pour que ce partenariat soit couronné de succès, il est
impératif de faire converger les intérêts de plusieurs acteurs, dont
l’État canadien et les États africains, les secteurs privés
canadiens et africains, les institutions financières et la diaspora
africaine au Canada.

Together, we can truly create a prosperous future for Africa
and Canada. Africa could position itself as a market and source
for natural and human resources, but above all as a major
contributor to global wealth creation.

Ensemble, nous pouvons vraiment créer un avenir prospère
pour l’Afrique et le Canada, où l’Afrique pourrait se positionner
non seulement comme un marché et un puits de ressources
naturelles et humaines, mais surtout comme un contributeur
majeur à la création de richesses mondiales.

Thank you for your attention. I look forward to answering
your questions.

Je vous remercie de votre attention. Je serai heureuse de
répondre à vos questions.

The Deputy Chair: Thank you, Ms. Elmallem. We’ll now
move on to Mr. Fofack.

Le vice-président : Merci beaucoup, madame Elmallem.
Nous passons maintenant à M. Fofack.

[English] [Traduction]

Hippolyte Fofack, Parker Fellow, United Nations
Sustainable Development Solutions Network, Columbia
University, as an individual: Thank you, chair and
distinguished senators, for the opportunity to share my
perspective on the future engagement between Canada and
Africa.

Hippolyte Fofack, titulaire de la bourse Parker, Réseau de
solutions pour le développement durable des Nations unies,
Université Columbia, à titre personnel : Monsieur le président
et mesdames et messieurs les sénateurs, je vous remercie de me
donner l’occasion de vous faire part de mon point de vue
concernant l’engagement à venir entre le Canada et l’Afrique.
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I welcome the emphasis on governance, trade and investment,
and peace and security. These themes are interrelated and could
be mutually reinforcing in the promotion of development and a
stronger partnership between Africa and Canada.

Je suis favorable au fait que l’accent est mis sur la
gouvernance, le commerce et l’investissement, ainsi que sur la
paix et la sécurité. Ces thèmes sont interdépendants et pourraient
se renforcer mutuellement dans le cadre de la promotion du
développement et d’un partenariat plus solide entre l’Afrique et
le Canada.

Investments that expand prosperity to bolster the purchasing
power of the African household will boost Africa-Canada trade,
which remains dismally low — less than 1% of African trade.
Hence, in my view, supporting the growth of the African
manufacturing industries to expand the opportunity for workers
to climb the economic ladder offers the path toward a win-win
partnership with Canada on the distant eve of a fresh
engagement.

Les investissements qui accroissent la prospérité et renforcent
le pouvoir d’achat des ménages africains stimuleront les
échanges commerciaux entre l’Afrique et le Canada, qui restent
lamentablement faibles, puisqu’ils représentent moins de 1 % des
échanges commerciaux africains. Voilà pourquoi, selon moi, le
fait de soutenir la croissance des industries manufacturières
africaines afin d’offrir aux travailleurs la possibilité de gravir les
échelons économiques ouvre la voie vers un partenariat gagnant-
gagnant avec le Canada, à la veille d’un nouvel engagement.

What interventions should we prioritize to achieve that noble
objective?

Quelles interventions devrions-nous privilégier pour atteindre
ce noble objectif?

I will focus on four key areas — investment in manufacturing,
education and infrastructure, and, I believe, reforming the
international financial system.

Je me concentrerai sur quatre domaines clés : l’investissement
dans l’industrie manufacturière, l’éducation, les infrastructures et
la réforme du système financier international, je crois.

On the first one, Canada’s foreign direct investment, or FDI,
flows to Africa have been very low and skewed toward primary
commodities in natural resources. Boosting and shifting its
composition is critical, especially in a highly integrated world
where the globalization of value chains has strengthened the
interconnection between FDI and trade.

En ce qui concerne le premier domaine, les flux
d’investissements directs étrangers, ou IDE, du Canada vers
l’Afrique ont été très faibles et orientés vers des produits de base
liés aux ressources naturelles. Il est essentiel de les stimuler et de
modifier leur composition, en particulier dans un monde
hautement intégré où la mondialisation des chaînes de valeur a
renforcé l’interconnexion entre les IDE et le commerce.

It will also guarantee a high return on investment, especially
as Canadian companies take advantage of competitiveness and
productivity gains associated with the AfCFTA. At the same
time, in the world of heightening geopolitical tensions, it will
provide a way to reduce our exposure to high concentrations of
global supply chains.

Ces investissements assureront également un rendement élevé,
en particulier lorsque les entreprises canadiennes tireront parti
des gains de compétitivité et de productivité associés à l’Accord
de libre-échange continental africain, ou ALECAf.
Parallèlement, dans un monde où les tensions géopolitiques
s’intensifient, ils permettront de réduire notre exposition aux
fortes concentrations des chaînes d’approvisionnement
mondiales.

For infrastructure development, addressing Africa’s chronic
deficit in infrastructure which has become a major constraint to
growth is also key. Shortcomings in the power sector alone are
estimated to drain between 2% to 4% of African countries’ GDP
each year.

En ce qui concerne le développement des infrastructures, il est
également essentiel de remédier au déficit chronique de
l’Afrique en matière d’infrastructures, qui est devenu un obstacle
majeur à sa croissance. On estime que les lacunes dans le secteur
de l’électricité seulement absorbent chaque année entre 2 et 4 %
du PIB des pays africains.

One example of a compelling infrastructure project in the
power sector — where we believe that Canada has the expertise
and experience, and could help Africa a lot — is the grand Inga
dam. We think of Hydro-Québec, which, if realized, would be a
game changer within the continent in terms of low cost and clean
energy in the climate change era. Interestingly, we believe the
grand Inga dam would also foster peace and security — dear to
this committee — within the region, and, therefore, we see it as
not just good economics but also good geopolitics.

Le grand barrage d’Inga est un exemple de projet
d’infrastructure convaincant dans le secteur de l’électricité, un
projet pour lequel le Canada possède, selon nous, les
compétences et l’expérience nécessaires et dans le cadre duquel
il pourrait aider énormément l’Afrique. Nous songeons à la
participation d’Hydro-Québec à un tel projet, dont la réalisation
changerait la donne sur le continent en ce qui concerne la
production d’énergie propre et peu coûteuse à l’ère du
changement climatique. Il est intéressant de noter que nous
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estimons que le grand barrage d’Inga favoriserait également la
paix et la sécurité — chères à votre comité — dans la région. Par
conséquent, nous considérons que le projet serait non seulement
profitable d’un point de vue économique, mais aussi bénéfique
d’un point de vue géopolitique.

In human capital development, education is also an area where
we need progress in order to achieve high socio-economic return,
but also to create the conditions to make the new partnership
between Canada and Africa work the way it is envisaged.

Sur le plan du développement du capital humain, l’éducation
est également un domaine que nous devons faire progresser pour
obtenir non seulement un rendement socioéconomique élevé,
mais aussi pour créer les conditions qui permettront au nouveau
partenariat entre le Canada et l’Afrique de fonctionner comme
prévu.

This would imply establishing world-class institutions within
the African continent so that they could drive the process of
green transitions in economic development in that manufacturing
industries and regionals, which would actually rely on greener
domestic value chains to connect African industries and
Canadian industries.

Cela supposerait de mettre en place sur le continent africain
des institutions de classe mondiale afin qu’elles puissent diriger
le processus de transition verte vers un développement
économique des industries manufacturières et des régions, qui
s’appuieraient en fait sur des chaînes de valeur nationales plus
vertes pour relier les industries africaines et les industries
canadiennes.

It is one area where Canada has done a lot in the past. I am the
product of a Canadian education; I went to Lycée Polyvalent de
Bonabéri in Cameroon. It was the best school in the country at
the time.

C’est un domaine dans lequel le Canada a réalisé de nombreux
projets dans le passé. Je suis le produit d’une éducation
canadienne; j’ai fréquenté le lycée polyvalent de Bonabéri au
Cameroun. C’était la meilleure école du pays à l’époque.

When I look back on my years, that is the only thing I
remember in terms of development. Quite frankly, that could be
something that will actually inspire Canada to do even more at
the higher education level, where we need the right skills at
critical mass.

Lorsque je repense à mes années là-bas, je crois que c’est la
seule chose dont je me souvienne en matière de développement.
Franchement, cette réussite pourrait inspirer le Canada à prendre
encore plus de mesures dans le domaine de l’enseignement
supérieur, où nous avons besoin des compétences appropriées à
un point critique.

The next priority area I should mention is reforming the
international financial system. It is critical and has become the
alpha and omega of constraint to development within the
continent.

Le prochain domaine prioritaire que je dois mentionner est la
réforme du système financier international. Cette réforme est
essentielle, et elle est devenue l’alpha et l’oméga des obstacles
au développement du continent.

We think of the default growth-crushing borrowing rate in
most African countries. It’s 12% — a double-digit. Now we
complain that the use of it has become a problem because the
yield on 10 years is 4.5%, but African countries are at 12%.

Nous pensons au taux d’emprunt par défaut qui étouffe la
croissance dans la plupart des pays africains. Il s’élève à 12 % —
c’est donc un taux d’intérêt à deux chiffres. À l’heure actuelle,
nous nous plaignons que les taux d’intérêt imposés sont devenus
problématiques parce que leur rendement sur 10 ans est de
4,5 %, alors qu’il est de 12 % pour les pays africains.

We have to do this, and Canada can be the champion within
the G7 countries in terms of sensitizing them on the need to
create a condition for equitable access to fair financing rules.

Nous devons réformer ce système, et le Canada peut être le
champion de cette réforme auprès des pays du G7 en les
sensibilisant à la nécessité de créer les conditions propices à un
accès équitable à des règles de financement justes.

Canada can also play a key role in ensuring that unused
Special Drawing Rights, or SDRs, are reallocated to boost
concessional financing toward Africa. Thank you.

Le Canada peut également jouer un rôle clé en veillant à ce
que les droits de tirage spéciaux, ou DTS, inutilisés soient
réaffectés en vue d’accroître le financement concessionnel en
faveur de l’Afrique. Je vous remercie de votre attention.

The Deputy Chair: Thank you very much, Mr. Fofack. I
appreciate you condensing your remarks.

Le vice-président : Je vous remercie, monsieur Fofack. Je
vous suis reconnaissant d’avoir synthétisé vos observations.
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Colleagues, before we get to questions, I would like to
reference, for your attention, the piece of advice with respect to
earpieces. When you are not using your earpiece, please place it
face down on the middle of the round sticker that you see in
front of you on the table, where indicated. Please ensure that you
are seated in a manner that increases the distance between
microphones. Participants must only plug in their earpieces to
the microphone console located directly in front of them.

Chers collègues, avant de passer aux séries de questions, je
voudrais attirer votre attention sur les conseils à suivre
concernant les oreillettes. Lorsque vous n’utilisez pas votre
oreillette, veuillez la placer face vers le bas au milieu de
l’autocollant rond que vous voyez devant vous sur la table, à
l’endroit indiqué. Veillez à vous asseoir de manière à augmenter
la distance entre les microphones. Les participants ne doivent
brancher leurs oreillettes que dans la console microphonique
située directement devant eux.

We have about 25 minutes. Rather than the four minutes for
each round, I will give three minutes. You won’t like me; I’m
going to discipline it.

Nous disposons d’environ 25 minutes. Au lieu des quatre
minutes prévues pour chaque intervention, je vous accorderai
trois minutes. Vous n’aimerez pas mon comportement, car je
ferai respecter ces temps de parole.

Senator M. Deacon: Thank you all for being here. We will
use the time as best we can, and I appreciate it.

La sénatrice M. Deacon : Je vous remercie tous d’être
présents. Nous utiliserons le temps qui nous est imparti du mieux
que nous pouvons, et je vous en remercie.

My question to you, Mr. Fofack, concerns the future of
international trade in Africa — perhaps a specific perspective.

La question que je vous pose, monsieur Fofack, porte sur
l’avenir du commerce international en Afrique — peut-être dans
une perspective particulière.

How do you see this evolving in the coming decade? For
instance, at what point, in that time, do you see countries like the
Democratic Republic of the Congo, or DRC, exporting raw
lithium to produce batteries for export, and what are the
impediments to this? How might Canadian development
assistance help foster this next step, as one example?

Comment voyez-vous ce commerce évoluer au cours de la
prochaine décennie? Par exemple, à quel moment, au cours de
cette période, pensez-vous que des pays comme la République
démocratique du Congo, ou RDC, extrairont du lithium brut pour
produire des batteries destinées à l’exportation, et quels sont les
obstacles à cette évolution? Comment l’aide canadienne au
développement pourrait-elle favoriser cette prochaine étape, par
exemple?

Mr. Fofack: Thank you for the excellent question, senator. I
would like to point out that the first part of your question and
one of the key issues that we have to quickly set aside is what I
call the stickiness of colonial developmental resource extraction.
It’s very sticky. We have to consciously take the steps to move
away from it.

M. Fofack : Je vous remercie de cette excellente question,
sénatrice. Je voudrais souligner que la première partie de votre
question et l’un des problèmes clés dont nous devons rapidement
nous débarrasser, c’est ce que j’appelle le caractère délicat de
l’extraction des ressources liée au développement colonial. C’est
un aspect très délicat dont nous devons nous éloigner en prenant
consciemment des mesures en ce sens.

It’s sticky because of the historical dimensions, but also
because of the way the supply chains have been configured. It
makes sense, in the climate change era, to do exactly what you’re
proposing instead of exporting raw lithium to import electric
cars, which is increasing the carbon footprint of the shipping
industry. It makes more sense to manufacture this lithium battery
at the sources, which is locally.

Ce commerce est délicat en raison de ses dimensions
historiques, mais aussi de la manière dont les chaînes
d’approvisionnement ont été configurées. À l’ère du changement
climatique, il est logique de faire exactement ce que vous
proposez au lieu d’exporter du lithium brut afin d’importer par la
suite des voitures électriques, ce qui accroît l’empreinte carbone
de l’industrie du transport maritime. Il serait plus judicieux de
fabriquer cette batterie au lithium près des sources de lithium,
c’est-à-dire localement.

There is a project now that I can mention as an example
whereby the African Export-Import Bank brought together the
DRC and Zambia, which are lithium producers. We are
establishing a special economic zone at the intersection of those
two countries to create the conditions in terms of energy

Il existe actuellement un projet que je peux citer en exemple,
dans le cadre duquel la Banque africaine d’import-export a réuni
la RDC et la Zambie, qui sont des pays producteurs de lithium.
Nous créons en ce moment une zone économique spéciale à
l’intersection de ces deux pays afin de créer les conditions
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availability, infrastructure and logistics to manufacture those
locally.

nécessaires en matière de disponibilité énergétique,
d’infrastructures et de logistique pour fabriquer ces produits
localement.

The international expertise in terms of engineering and green
technology could be a major catalyst. If we have Canadian
partners that can actually be part of this special economic zone,
they could bring the technology and the know-how, and then the
link to access on the demand side in Canada could be a major
incentive to achieve that.

L’accès à des compétences internationales dans le domaine de
l’ingénierie et des technologies vertes pourrait jouer un rôle de
catalyseur important. Si des partenaires canadiens faisaient
effectivement partie de cette zone économique spéciale, ils
pourraient apporter leurs technologies et leur savoir-faire, et le
lien vers l’accès à la demande canadienne pourrait être une
incitation majeure à l’établissement de ce partenariat.

Senator M. Deacon: Thank you. La sénatrice M. Deacon : Je vous remercie de votre réponse.

I’m looking at how Canada can help the private sector
diversify from resource extraction and take advantage of the
growing knowledge, but I will put that on hold.

Je cherche à savoir comment le Canada peut aider le secteur
privé à se diversifier en tirant parti des connaissances croissantes
au lieu d’extraire des ressources, mais je vais mettre cette
question en attente pour le moment.

[Translation] [Français]

Senator Gerba: I want to welcome our witnesses. La sénatrice Gerba : Bienvenue à nos témoins.

[English] [Traduction]

I have to say that I am very glad to see you here. Je dois dire que je suis très heureuse de vous voir ici.

[Translation] [Français]

I’ll ask my first question. I have questions for all of you, but I
won’t have time. I have a quick question for Ms. Elmallem and
Mr. Fofack.

Je vais poser ma première question. J’ai des questions pour
vous tous, mais je n’aurai pas le temps. J’aimerais poser une
question rapidement à Mme Elmallem et à M. Fofack.

Ms. Elmallem, you spoke of 54 high-potential structuring
projects. You said that this could happen in 54 countries.
However, why have 54 projects in 54 countries, rather than a
model built around driving forces to spur growth and
development in neighbouring countries? That’s my first
question.

Madame Elmallem, vous avez parlé de 54 projets structurants
et à fort potentiel. Vous dites que cela pourrait se produire dans
54 pays, mais quels sont vos arguments pour avoir 54 projets
dans 54 pays, plutôt qu’avoir un modèle qui se concentrerait sur
des locomotives qui pourraient entraîner les voisins dans la
croissance et le développement? C’est ma première question.

Second, try to explain how Canada could help support these
structuring projects. We’re legislators. We want to get the
message across and make practical and concrete
recommendations to the Government of Canada.

Deuxièmement, essayez de nous expliquer en quoi le Canada
pourrait aider à accompagner ces projets structurants. Nous
sommes des législateurs, et nous voulons transmettre le message
et faire des recommandations pratiques et concrètes au
gouvernement du Canada.

Ms. Elmallem: Thank you for your question, senator. Mme Elmallem : Merci pour votre question, sénatrice.

To answer the first question about the 54 projects by
54 countries, image matters. Whenever people talk about Africa,
they speak as if it were one country or one unit. Africa is
54 countries with 54 different realities, different complexities,
different cultures…. I could go on and on.

Pour la première question sur les 54 projets par 54 pays,
l’image est importante. Chaque fois qu’on parle de l’Afrique, on
en parle comme si c’était un pays, comme si c’était une unité.
L’Afrique, c’est 54 pays avec 54 réalités différentes, des
complexités différentes, des cultures différentes... Je pourrais
continuer comme cela longtemps.

There should be an opportunity to create structuring projects
in order to establish diplomatic relations with each country. I
think that Canada needs to improve its diplomatic relations with
each country. One doesn’t preclude the other. The driving force

L’idée, c’est qu’il y ait une possibilité de créer des projets
structurants pour établir des relations diplomatiques avec chaque
pays, parce que je pense que le Canada a besoin d’améliorer ses
relations diplomatiques avec chacun des pays. L’un n’empêche
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strategy is important. We must continue to use and promote this
approach. We need a parallel strategy, where we reach as many
countries as possible and create projects that are connected and
adapted to the realities of each country. This will help us to
improve our relations with African countries, to reach every
country and to have a real road map with actual projects based
on things that these countries need, but not in an aid format.

pas l’autre. La stratégie de locomotive est importante et c’est un
élément qui doit continuer d’être utilisé et mis de l’avant. Il faut
une stratégie en parallèle, où l’on touche un maximum de pays et
où l’on crée des projets qui sont liés et adaptés aux réalités de
chaque pays. Cela permettra d’améliorer nos relations avec les
pays africains, de toucher chaque pays et d’avoir une feuille de
route réelle, avec des projets réels, basés sur des choses dont ces
pays ont besoin, mais pas dans un format d’aide.

As a businesswoman, when I think of Africa, I think of
business, not aid. I want a roadmap of projects. I want us to work
with Africa. It isn’t just about developing the continent. It’s
about prospering together. We need the continent and the
continent needs us. We must work on good projects that are
“win-win” for Canada and for the African states.

En tant que femme d’affaires, quand je pense à l’Afrique, je
pense aux affaires, pas à l’aide. Je veux une feuille de route de
projets et je souhaite que nous travaillions avec l’Afrique. Il ne
s’agit pas seulement de développer le continent, mais de se
développer ensemble. On a besoin du continent et le continent a
besoin de nous. Il faut s’assurer de travailler sur de bons projets
qui sont « gagnant-gagnant » pour le Canada et pour les États
africains.

The Deputy Chair: Thank you. Le vice-président : Merci.

[English] [Traduction]

Senator Coyle: Thank you to all of our wonderful resource
people. You are very much on the same page and looking for
win-win Canada-Africa — African-driven — solutions, with that
focus on the economic, be it trade, investment, fair financing and
all of the various things you’re saying.

La sénatrice Coyle : Je remercie toutes nos merveilleuses
personnes-ressources. Vous êtes tous sur la même longueur
d’onde, et vous recherchez des solutions gagnant-gagnant pour le
Canada et l’Afrique, mais dirigées par l’Afrique, qui mettent
l’accent sur les aspects économiques du commerce, des
investissements, du financement équitable et de toutes les autres
idées que vous avez mentionnées.

A couple of you have talked about the green economy, and
seeing that as an opportunity for Canada and African partners.
I’d like to hear from whoever would like to talk about what those
green economy partnerships could look like. Another theme I
heard is education and capacity development.

Deux ou trois d’entre vous ont parlé de l’économie verte et des
débouchés qu’elle représente pour le Canada et ses partenaires
africains. J’aimerais entendre quiconque voudrait parler de ce à
quoi pourraient ressembler ces partenariats en matière
d’économie verte. Un autre thème que je vous ai entendu
mentionner est celui de l’éducation et du développement des
capacités.

I would like to hear from whoever would like to speak on the
green economy partnership potential, as well as what that would
take and what that would look like and, on the other hand,
education and capacity development.

J’aimerais entendre quiconque souhaite s’exprimer sur le
potentiel de l’économie verte en matière de partenariats, sur la
forme et les exigences de ces partenariats et, d’autre part, sur
l’éducation et le développement des capacités.

Mr. Kianza: I can start. Our organization has been around for
24 years. I have seen the number of initiatives that have been
taken. We talk about the Africa fund. We talk about FinDev. I
was in all those meetings. What companies need is the
environment in which they can contact the business.

M. Kianza : Je peux commencer. Notre organisation existe
depuis 24 ans. J’ai vu le nombre d’initiatives qui ont été prises.
Nous parlons du Fonds pour l’Afrique. Nous parlons de FinDev.
J’ai participé à toutes ces réunions. Ce dont les entreprises ont
besoin, c’est d’un environnement qui leur permette d’entrer en
contact avec le monde des affaires.

I think the government can help spearhead the mindset
because what is missing right now is enough information. It’s
hard to regulate the company. You cannot tell the company to do
this and do that. The company knows how they can go with their
investment. When it comes to a green energy partnership, the
companies first want to know more information from Africa, and
that’s what is lacking. By only having 20 embassies and having

Je pense que le gouvernement peut contribuer à faire évoluer
les mentalités, car ce qui manque à l’heure actuelle, c’est une
information suffisante. Il est difficile de réglementer des
entreprises. On ne peut pas leur dire de faire ceci ou cela. Les
entreprises savent ce qu’elles peuvent faire avec leurs
investissements. Lorsqu’il s’agit d’un partenariat dans le
domaine de l’énergie verte, les entreprises veulent d’abord
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no resources on the ground, you cannot get that information. So I
think that —

obtenir davantage de renseignements de la part de l’Afrique, et
c’est ce qui manque. Avec seulement 20 ambassades et aucune
ressource sur le terrain, il est impossible d’obtenir ces
informations. J’estime donc que...

Senator Coyle: So Canada on the ground. La sénatrice Coyle : Donc le Canada doit être présent sur le
terrain.

Mr. Kianza: Canada on the ground because we need more
information.

M. Kianza : Le Canada doit être sur le terrain, car nous avons
besoin de plus amples renseignements.

Mr. Fofack: Thank you, senator, for the questions. I was
looking at the data recently, and I saw that on green hydrogen,
Africa is actually the largest in the world in terms of capacity.
The same holds for wind, solar and even green minerals. I
mentioned hydro earlier. Quite frankly, one of the key
constraints to that partnership between Africa and Canada will be
in the power sector, and to have sufficient power to avoid
rotational blackouts and sustain production and productivity
growth for Canadian companies and firms moving into the
continent.

M. Fofack : Sénatrice, je vous remercie de vos questions. J’ai
examiné les données récemment, et j’ai constaté qu’en ce qui
concerne l’hydrogène vert, l’Afrique possède en fait la plus
grande capacité sur la planète. Il en va de même pour l’énergie
éolienne, l’énergie solaire et même les minéraux verts. Et j’ai
mentionné l’hydroélectricité tout à l’heure. Très franchement,
l’une des principales contraintes de ce partenariat entre l’Afrique
et le Canada sera le secteur de l’électricité, et la nécessité de
disposer de suffisamment d’électricité pour éviter les coupures
de courant par rotation et soutenir la croissance de la production
et de la productivité des entreprises canadiennes et de celles qui
s’installent sur le continent.

I am glad, senator, that you put green transitions and education
together because we need well-qualified engineers in the power
sector and in the chemical engineering field to deliver on that
capacity.

Sénatrice, je suis heureux que vous ayez regroupé les
transitions vertes et l’éducation, car nous avons besoin
d’ingénieurs qualifiés dans le secteur de l’énergie et dans le
domaine de l’ingénierie chimique pour pouvoir fournir cette
capacité.

Senator Ravalia: Thank you once again to all of you. My
question is for Mr. Fofack. What lessons do you feel that Canada
can learn from the BRICS countries’ engagement strategies in
Africa? How might these insights inform Canada’s own
approach to promoting economic growth and stability on the
continent?

Le sénateur Ravalia : Je vous remercie tous encore une fois
de votre présence. J’adresse ma question à M. Fofack. Selon
vous, quels enseignements le Canada peut-il tirer des stratégies
d’engagement des pays BRICS en Afrique? Comment ces
enseignements pourraient-ils éclairer l’approche que le Canada a
adoptée pour favoriser la croissance économique et la stabilité
sur le continent?

Mr. Fofack: Thank you, Senator Ravalia. I think it’s very
important to really look at what has happened in the world and to
bring BRICS into perspective. The fact that the BRICS approach
has been very inclusive and not constrained by the stage of
development has been critical. We have China and South Africa
around the same table. I think of that approach in terms of being
very inclusive, and looking at what can be put together to
enhance the mutual growth of the group, is one important aspect
of it.

M. Fofack : Je vous remercie de votre question, sénateur
Ravalia. Je pense qu’il est très important d’examiner ce qui s’est
passé dans le monde entier et de mettre les pays BRICS en
perspective. Le fait que l’approche des pays BRICS ait été très
inclusive et qu’elle n’ait pas été limitée par le stade de
développement a été un facteur déterminant. La Chine et
l’Afrique du Sud sont assises à la même table. Je pense que cette
approche très inclusive, qui consiste à rechercher ce qui peut être
mis en commun pour renforcer la croissance mutuelle du groupe,
est un aspect important.

I also believe that the BRICS expansions will create the
conditions for the world to move toward what we call local
currency settlements. That will actually enhance growth
prospects as we have more trade between those countries, and
that’s something we should be looking forward to in part because
that regionalization of reserve currencies will create the
conditions for reducing the institutional constraints associated

Je crois également que l’expansion des pays BRICS créera les
conditions nécessaires pour que le monde évolue vers ce que
nous appelons des règlements en monnaie locale. Cela
améliorera en fait les perspectives de croissance en raison de
l’augmentation des échanges entre ces pays, et c’est une
évolution que nous devrions attendre avec impatience, en partie
parce que cette régionalisation des monnaies de réserve créera
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with the limited number of risk-free assets. That is a very
important aspect.

les conditions nécessaires pour réduire les restrictions
institutionnelles associées au nombre limité d’actifs sans risque.
C’est là un aspect très important.

In terms of Canadian businesses, one aspect we did not
cover — looking forward to the next 10, 15 and 20 years — is
we have to bring into the picture the issue of demographics,
which will be an important issue in 15 to 20 years from now. It
will be the market of the future, where we have fertility rates
below the demographic tipping point of 2.1 births per woman.
That is another reason why we should put the emphasis on Africa
and the Canada-Africa partnership.

En ce qui concerne les entreprises canadiennes, l’un des
aspects que nous n’avons pas abordés — en nous projetant dans
les 10, 15 ou 20 prochaines années —, c’est le fait que nous
devons tenir compte de la question de la démographie, qui
revêtira une grande importance dans les 15 ou 20 prochaines
années. Dans les pays où les taux de fécondité seront inférieurs
au point de basculement démographique de 2,1 naissances par
femme, l’Afrique représentera le marché de l’avenir. C’est là une
autre raison pour laquelle nous devrions mettre l’accent sur
l’Afrique et le partenariat Canada-Afrique.

Senator Woo: I wonder if Mr. Kianza or Ms. Elmallem can
comment on the role of Canadian institutional investors in
Africa. I am talking about the pension funds, the asset managers
and the big managers of money that are already very
international in Asia and Latin America. Is Africa on their radar,
and, if not, why?

Le sénateur Woo : Je me demande si M. Kianza ou
Mme Elmallem peuvent nous dire ce qu’ils pensent du rôle des
investisseurs institutionnels canadiens en Afrique. Je parle des
fonds de pension, des gestionnaires d’actifs et des grands
gestionnaires de fonds dont les portefeuilles sont déjà très
internationaux et comptent des actifs ou des fonds en Asie et en
Amérique latine. L’Afrique est-elle sur leurs écrans radars et, si
elle ne l’est pas, pourquoi pas?

[Translation] [Français]

Ms. Elmallem: Thank you for the question. Mme Elmallem : Je vous remercie de la question.

[English] [Traduction]

“Why?” is a good question. Le « pourquoi » de votre question est une excellente question.

[Translation] [Français]

As I said earlier, we need to bring governments, institutions
and financial institutions together. The task is huge and the
challenges are enormous. Above all, the opportunities are
tremendous. From this perspective, we must have people around
the table to deliver good projects for Canada and Africa.

Comme je mentionnais plus tôt, il est important de faire
converger les États, les institutions et les institutions financières.
Le chantier est énorme, les enjeux sont énormes, mais ce sont
surtout les occasions qui sont énormes. Si on adopte ce point de
vue, l’idée est de s’assurer d’avoir des gens autour de la table
pour livrer des projets intéressants pour le Canada et l’Afrique.

Right now, we need a change in position. We’re in a position
to help, but not as equals. Africa and Africans need us to stand
on an equal footing, because some really wonderful things are
happening in Africa. As Canadians, we want to accelerate the
great things happening in Africa and optimize our presence
there. We can’t afford to miss the boat. Some of them are doing
better than us today.

Actuellement, ce qui manque, c’est un changement de
position. On est dans une position d’aide, mais pas d’égal à égal.
L’Afrique et les Africains ont besoin qu’on soit d’égal à égal,
parce qu’il y a de très belles choses qui se passent en Afrique. Ce
qu’on aimerait, en tant que Canadiens, c’est d’accélérer les
belles choses qui se passent en Afrique et d’optimiser notre
présence en Afrique. Il ne faut surtout pas rater le train. Certains
font mieux que nous aujourd’hui.

There currently aren’t enough of these funds, because they
need incentives. As Mr. Kianza said earlier, people don’t know
much about the situation in Africa. If people knew more, they
would probably show more interest. The Canadian government
must ensure better access to information and to the right partners
in particular. It must work on real projects that make sense for
Canada and for Africa.

Actuellement, ces fonds ne sont pas assez présents, car ils ont
besoin de mesures incitatives. M. Kianza l’a mentionné plus tôt,
il y a une méconnaissance de ce qui se passe en Afrique. Si on en
savait plus, on serait sans doute plus intéressé. Le gouvernement
du Canada doit s’assurer de faciliter l’accès à l’information et
surtout l’accès aux bons partenaires, et de travailler sur de vrais
projets pertinents pour le Canada et pour l’Afrique.
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[English] [Traduction]

Senator Woo: Do you know if the Canada Pension Plan
Investment Board, or the Caisse de dépôt et placement du
Québec, or teachers, or the British Columbia Council for
International Cooperation, or any of the big funds, Brookfield —

Le sénateur Woo : Savez-vous si l’Office d’investissement
du régime de pensions du Canada, ou la Caisse de dépôt et
placement du Québec, ou les enseignants, ou le British Columbia
Council for International Cooperation, ou l’un des grands fonds,
Brookfield...

Ms. Elmallem: If they do something, they do it by accident,
and I’m talking about by design.

Mme Elmallem : S’ils font quelque chose, c’est par accident,
et je parle en ce moment de mesures prises sciemment.

Mr. Fofack: The short and clear answer to your question,
Senator Woo, is that they are not present in Africa. One reason
being that, for these pension funds and for investors, they deal
only with AAA and investment grade institutions. And this
question goes back to the reform of financial architecture, which
credit rating agencies put most African entities at sub-investment
grade — maybe even as junk. So unless we reform that, the
incentive to bring those investors will be very difficult.

M. Fofack : Sénateur Woo, la réponse brève et claire à votre
question est qu’ils ne sont pas présents en Afrique. Ils ne le sont
pas parce que ces fonds de pension et ces investisseurs ne traitent
qu’avec des institutions ayant une cote AAA ou une cote de
première qualité. Et cette question nous renvoie à la réforme de
l’architecture financière, qui a conduit les agences de notation à
classer la plupart des entités africaines dans la catégorie
spéculative — de qualité inférieure —, voire dans la catégorie de
risque élevé. Si nous ne réformons pas cette architecture, il sera
très difficile d’inciter les investisseurs à s’intéresser à ces entités.

Senator Richards: Thank you for being here. I hope all of
this will work out.

Le sénateur Richards : Je vous remercie de votre présence,
et j’espère que tout cela va s’arranger.

I have a question about the impact of the lack of security on
foreign investments. On average, there are 463 murders a week
in South Africa alone.

J’ai une question à vous poser concernant l’incidence que le
manque de sécurité en Afrique a sur les investissements
étrangers. Il y a en moyenne 463 meurtres par semaine rien
qu’en Afrique du Sud.

From Nigeria to Cameroon, Ethiopia and many other places,
there is a crisis of political and religious dimensions.

Une crise aux dimensions politiques et religieuses sévit du
Nigéria au Cameroun, en passant par l’Éthiopie et bien d’autres
endroits.

How can we help mitigate this so that we can have a mutual
respect and benefit for all of us?

Comment pouvons-nous contribuer à atténuer ce phénomène
afin que nous puissions nous respecter mutuellement et que
chacun d’entre nous puisse bénéficier d’avantages?

Ms. Elmallem: I would say there are problems everywhere in
the world.

Mme Elmallem : Je dirais qu’il y a des problèmes partout
dans le monde.

Senator Richards: I am aware of that. I am talking about
Africa now.

Le sénateur Richards : J’en suis conscient, mais je parle de
l’Afrique en ce moment.

Ms. Elmallem: Yes, but the problem is this: Can we focus on
what is going well and work with it and mitigate the risks? We
can mitigate the risks; I agree with you. There is a way. There is
effort.

Mme Elmallem : Oui, mais le problème est le suivant :
pouvons-nous nous concentrer sur les secteurs qui vont bien,
nous employer à faire fructifier ces secteurs et à atténuer les
risques? Nous pouvons atténuer les risques; je suis d’accord avec
vous à ce sujet. Il y a une façon de le faire. Des efforts sont
déployés à cet égard.

We have to put the energy to make it happen. It won’t happen
without putting that as a priority big time. We have to make sure
we have all the effort and the needs that are needed to make
something happen. The government has to do it. That is the only
way to do things differently.

Nous devons consacrer l’énergie nécessaire pour que cela se
produise. Cela ne se produira pas si nous ne considérons pas cela
comme une priorité absolue. Nous devons nous assurer que nous
déployons tous les efforts nécessaires pour que quelque chose se
produise. Le gouvernement doit le faire. C’est la seule façon de
faire les choses différemment.
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[Translation] [Français]

Before that, things were done in a certain way. Avant cela, on faisait les choses d’une certaine façon.

[English] [Traduction]

Same recipe, so it will be the same result. Si la recette est la même, le résultat sera le même.

[Translation] [Français]

We must change our approach. If we create a framework for
our work, we can develop real initiatives. We simply need to
work with everyone around us, despite all the risks in a given
region, project or country. I firmly believe that if we want to….
It won’t be easy, but it can be done. It’s a matter of effort.

On doit changer notre façon de faire les choses. Si on a un
cadre à l’intérieur duquel on peut travailler, on peut développer
des initiatives réelles et on n’a qu’à collaborer avec tous les gens
autour, malgré tous les risques qui existent dans une région, un
projet ou un pays. Je crois fermement que si on veut... Ce ne sera
pas facile, mais c’est faisable. C’est une question d’efforts.

[English] [Traduction]

Mr. Fofack: Thank you, senator, for that question. M. Fofack : Merci, sénateur, de cette question.

In fact, this committee has done a fantastic job elevating peace
and security as one of its key items. Catalyzing the FDI flows
within the continent has been an issue.

En fait, votre comité a effectué un travail fantastique en faisant
de la paix et de la sécurité l’un de ses principaux points d’intérêt.
Il est difficile de catalyser les flux d’investissement direct
étranger à l’intérieur du continent.

One reason why we have to address it, and have both the
short-term and long-term perspectives, is this: The long-term
perspective in investment in the short term will create the
conditions to reduce the security risks, where people have to
choose between risking their lives crossing the Mediterranean
and engaging on what can be risky.

Si nous devons résoudre ce problème et adopter un point de
vue à court et à long terme à cet égard, c’est notamment parce
qu’un point de vue à long terme pour les investissements à court
terme créera les conditions nécessaires pour réduire les risques
de sécurité, alors que les gens doivent choisir entre risquer leur
vie en traversant la Méditerranée et s’engager dans une
entreprise qui peut s’avérer risquée.

The long-term perspective would be education. Investing in
education will create a condition for greater opportunities.

À long terme, c’est à l’éducation qu’il faut penser. Investir
dans ce domaine créera une condition porteuse de meilleures
occasions.

The fact that we have the AfCFTA in place is a positive step
that will make things better. To reassure you, senator, I would
like to quote the Financial Times: “Perceptions of Africa lag
behind the brightening reality.” Notwithstanding those issues,
the prospects are significant.

La mise en place de la zone de libre-échange continentale
africaine est une mesure bénéfique qui améliorera les choses.
Pour vous rassurer, sénateur, j’aimerais citer le Financial Times,
qui a affirmé que les perceptions de l’Afrique ne cadrent plus
avec la réalité, qui s’améliore. En dépit de ces problèmes, les
perspectives sont fort intéressantes.

Senator Richards: I am asking this question for the benefit of
Africa, not for the benefit of Canada. I want to make that clear.

Le sénateur Richards : Je pose cette question dans l’intérêt
de l’Afrique, et non du Canada. Je tiens à le préciser.

Senator Boniface: Thank you to the witnesses for being here. La sénatrice Boniface : Je remercie les témoins de
comparaître.

Mr. Fofack, you mentioned governance in your comments —
if I am wrong, please say so.

Monsieur Fofack, vous avez évoqué la gouvernance dans votre
allocution. Si je me trompe, veuillez me l’indiquer.

Can you tell me more about what Canada can do in terms of
assistance around governance?

Pouvez-vous m’en dire plus sur ce que le Canada peut faire au
chapitre de l’aide à la gouvernance?

Mr. Fofack: Governance has been an issue. It is becoming a
major issue and a global challenge.

M. Fofack : La gouvernance est un problème. Elle devient un
problème majeur et un défi mondial.
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On governance, in the short term, there’s the issue of fiscality
and tax evasion and avoidance, and we have not been able to
converge on global taxations, to hold multinationals more
accountable and to expand on the fiscal space. That is something
that Canada can lead within the G7, and where Africa has been
an orphan for a long time. That is one aspect of it.

Sur le plan de la gouvernance, à court terme, il y a la question
de la fiscalité et de l’évasion et de l’évitement fiscaux, et nous
n’avons pas pu converger en ce qui concerne l’imposition
mondiale pour tenir les multinationales plus responsables et
élargir l’espace fiscal. C’est un dossier que le Canada peut
diriger au sein du G7 et dans lequel l’Afrique est orpheline
depuis longtemps. C’est une facette de la question.

The other aspect is that during my time at the World Bank, I
led a project on illicit financial flows from the continent, and I
was stunned to see that the estimates were almost US$2 trillion
out of the continent, and, of course, illicit outflows leave the
continent undermining investment. I think that Canada could also
help on that, especially holding the Swiss banks more
accountable, and to make sure we have those resources
remaining within the continent.

L’autre facette, c’est que pendant mon mandat à la Banque
mondiale, j’ai dirigé un projet sur les flux financiers illicites
sortant du continent, et j’ai été stupéfait de voir qu’on estimait la
saignée à près de 2 billions de dollars américains, ces sorties
illicites nuisant évidemment à l’investissement. Je pense que le
Canada pourrait aussi aider à cet égard, notamment en tenant les
banques suisses davantage responsables et en veillant à ce que
ces ressources demeurent sur le continent.

Of course, then we have the political governance. To make
sure we have the right elites in those countries is more
complicated, but it is something we should be thinking about. In
the long term, the ratification will ensure that we have
accountable leaders.

Il y a aussi la gouvernance politique, bien entendu. Il est plutôt
compliqué de veiller à ce que des élites compétentes soient en
poste dans ces pays, mais c’est un point auquel nous devrions
réfléchir. À long terme, la ratification nous garantira d’avoir des
dirigeants responsables.

Senator Boniface: You mentioned the World Bank.
According to one of their reports, the African Continental Free
Trade Area is expected to boost the African economy by
$450 billion by 2035, and that could potentially lift 30 million
people out of extreme poverty. Could you give me a sense of
your thoughts on those estimates?

La sénatrice Boniface : Vous avez parlé de la Banque
mondiale. Selon l’un de ses rapports, la zone de libre-échange
continentale africaine devrait faire gonfler l’économie africaine
de 450 milliards de dollars d’ici 2035, ce qui pourrait sortir
30 millions de personnes de l’extrême pauvreté. Pourriez-vous
me donner une idée de ce que vous pensez de ces estimations?

Mr. Fofack: Thank you, senator. I fully concur with those
estimates. There is a big “if.” As a matter of fact, there are two
big “ifs.” I think the first “if” is if we are able — in addition to
lifting the tariff — to make sure that we have non-tariff barriers
that are also addressed, which involve infrastructure.

M. Fofack : Merci, sénatrice. Je suis entièrement d’accord
avec ces estimations. Il y a toutefois un grand « si ». Il y en a
deux, en fait. Je pense que le premier, c’est si — en plus
d’éliminer les tarifs — nous pouvons nous attaquer aux obstacles
non tarifaires, notamment au chapitre des infrastructures.

There is no need — and this is the second “if” — to impose
the rules of origin if we do not have enough power to
manufacture the goods we need. Those numbers are correct
under those two conditions: addressing the non-tariff barriers
related to infrastructure, but also the rules of origin that work.

Le deuxième « si », c’est qu’il n’est pas nécessaire d’imposer
les règles d’origine si nous n’avons pas assez de pouvoir pour
fabriquer les biens dont nous avons besoin. Ces chiffres sont
exacts dans ces deux conditions : il faut s’occuper des obstacles
non tarifaires liés aux infrastructures, mais aussi adopter des
règles d’origine qui fonctionnent.

Senator Gerba: My question is for Mr. Fofack, but you can
all answer it.

La sénatrice Gerba : Ma question s’adresse à M. Fofack,
mais vous pouvez tous y répondre.

[Translation] [Français]

You rightly said that the flow of foreign direct investment, or
FDI, into Africa from Canada is quite low, and heavily focused
on raw materials. For a long time, we’ve seen that Canadian
companies aren’t focusing enough on the African continent,
despite the tremendous opportunities that you all referred to.
How could Canada better support these companies on the
African continent? Do you have any recommendations for
Export Development Canada, or EDC, another tool for
supporting companies? Also, how are the other countries that

Vous avez mentionné à juste titre que le flux d’investissement
direct étranger (IDE) vers l’Afrique à partir du Canada est très
faible et fortement orienté vers les matières premières. Depuis
longtemps, on observe que les entreprises canadiennes ne se
projettent pas suffisamment sur le continent africain, en dépit des
immenses occasions dont vous avez tous parlé. Selon vous, que
devrait faire le Canada pour mieux accompagner ces entreprises
sur le continent africain? Auriez-vous des recommandations pour
Exportation et développement Canada (EDC), qui est un autre
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support their companies on the continent helping these
companies to succeed in Africa?

outil d’accompagnement des entreprises, entre autres? Aussi, de
quelle manière d’autres pays qui accompagnent leurs entreprises
sur le continent agissent-ils pour que ces entreprises réussissent
en Afrique?

[English] [Traduction]

Mr. Fofack: Thank you very much, Senator Gerba, for that
important question.

M. Fofack : Merci beaucoup, sénatrice Gerba, de cette
importante question.

It is, indeed, critical. If you look at my experience as the chief
economist at the African Export-Import Bank, we had a close
working relationship with India Exim Bank, KfW and AFD,
which enabled us to help Indian and German companies export
to the African continent with trade in goods and services, but
also sustain the flow of investment. Creating the conditions for
Export Development Canada to work with regional banks would
be a very good starting point.

Il est, en effet, essentiel d’agir à cet égard. Lorsque j’étais
économiste en chef à la Banque africaine d’exportation et
d’importation, nous avions une relation de travail étroite avec la
Banque indienne d’exportation et d’importation, la Banque
allemande de développement et l’Agence française de
développement, ce qui nous a permis d’aider les entreprises
indiennes et allemandes à exporter des biens et services vers le
continent africain, mais aussi de soutenir le flux
d’investissement. La création de conditions permettant à
Exportation et développement Canada de travailler avec les
banques régionales serait un excellent point de départ.

The issue of providing guarantees and insurance as a first step
out of the door for Canadian corporations to take that first risk,
whether it is a market risk or a political risk — you name it —
would be another important incentive. However, they will
eventually realize that, in fact, you will never cash that guarantee
because that perception premium is actually much higher than
the risk on the ground. Those are a few options that could be
considered. Thank you.

Il importerait également d’offrir des garanties et une assurance
comme première étape pour permettre aux sociétés canadiennes
de prendre le risque initial, qu’il soit commercial, politique ou
autre. Cependant, les entreprises finiront par se rendre compte
qu’en fait, vous n’encaisserez jamais cette garantie parce que
cette prime de perception est en fait beaucoup plus élevée que le
risque sur le terrain. Voilà quelques options qui pourraient être
envisagées. Merci.

The Deputy Chair: Colleagues, I wish to thank our witnesses
on your behalf. Again, I apologize for the condensed nature of
this conversation.

Le vice-président : Honorables collègues, je tiens à remercier
nos témoins en votre nom. Encore une fois, je m’excuse de la
nature condensée de cette conversation.

You have given us a lot of material for further consideration. Vous nous avez donné beaucoup de matière en vue d’un
examen plus approfondi.

If there are elements that you were not able to express to us
directly, please provide us with additional information or
references through the clerk, and, senators, we will reconvene
tomorrow in our regular time slot.

S’il y a des éléments que vous n’avez pas pu nous
communiquer directement, veuillez nous fournir des
renseignements ou des références supplémentaires par
l’intermédiaire de la greffière. Honorables sénateurs, nous
reprendrons nos travaux demain à l’heure habituelle.

We have an excellent panel on that occasion as well. Since it
is before the Senate convenes, it will be more predictable.

Nous recevons un excellent groupe de témoins en cette
occasion également. Comme la réunion a lieu avant que le Sénat
se réunisse, l’horaire sera plus prévisible.

(The committee adjourned.) (La séance est levée.)
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